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Chers amis de la Suisse, 
Mesdames, 
Messieurs,  
 
A mon grand regret, je ne peux pas être des vôtres aujourd’hui. Mais grâce aux 
nouvelles technologies, j’ai la possibilité de m’adresser à vous et de vous dire 
quelques mots:   
 
J’aimerais tout d’abord exprimer mes félicitations aux auteurs de l’ouvrage dont 
nous célébrons le lancement aujourd’hui, et tout particulièrement à Mme Duanmu 
Mei, présidente et Secrétaire-générale de la Section suisse de l’Association 
des anciens étudiants chinois en Europe. Elle prouve une nouvelle fois par cet 
ouvrage son profond amour pour la Suisse ainsi qu’une grande connaissance du 
pays qui ferait sans doute pâlir de jalousie beaucoup de mes compatriotes. 
 
Après un premier livre publié en 2005, nous avons aujourd’hui, jour du 60e 
anniversaire de la reconnaissance par la Suisse de la République populaire de 
Chine, le grand plaisir de découvrir le deuxième volume d’un recueil de 
témoignages rapportés par des étudiantes et étudiants chinois ayant effectué un 
séjour d’étude, souvent de plusieurs années, en Suisse. Grâce à Mme Duanmu et 
à ses collègues de la Section Suisse de l’Association, les étudiants et chercheurs 
qui reviennent en Chine ont la possibilité d’échanger leurs souvenirs et 
impressions avec les amis de la Suisse ici en Chine. Mieux encore, ils peuvent 
partager leurs expériences avec les jeunes étudiants intéressés à poursuivre leurs 
études et leurs recherches en Suisse. Pour ceux-ci, les membres de l’Association 
sont sans doute les meilleurs représentants de mon pays, si différent par la taille 
et en même temps si semblable par les intérêts. 
 
Vous avec choisi le 17 janvier pour marquer le lancement du livre « Nos Années 
en Suisse ». Ce même jour, en 1950, la Suisse était parmi les premiers pays 
industrialisés à reconnaître la jeune République populaire de Chine et l'un des 
seuls Etats occidentaux - avec le Danemark, la Suède et la Finlande - à établir 
avec elle des relations diplomatiques. Cette décision importante du Chef des 
affaires étrangères suisses de l’époque, le Conseiller fédéral Max 
PETITPIERRE est souvent évoquée dans les discours officiels. Depuis lors, la 
fréquence des rencontres entre hauts dirigeants chinois et suisses témoigne de la 
qualité de nos liens. 
 
C'est en 1996 qu’un Président de la Confédération, M. Jean-Pascal DELAMURAZ, 
s’est rendu pour la première fois en visite officielle en République populaire de 
Chine. Depuis lors, Berne et Pékin ont reconnu que des contacts réguliers au plus 
haut niveau étaient devenus une nécessité pour consolider et approfondir les 
relations entre les deux pays. Le fait que, dans deux semaines, le Vice-Premier 
Ministre LI Keqiang va se rendre en visite bilatérale à Berne à l’occasion du Forum  
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économique de Davos et qu’au mois d’août, notre Présidente Mme Doris Leuthard 
va venir en Chine illustre avec éloquence la qualité des relations qui unissent nos 
deux pays.  
 
Mesdames et Messieurs, chers amis,  
 
La République populaire de Chine – tout le monde le sait – est redevenue une 
puissance mondiale. C’est avec estime et respect pour l’impressionnant 
développement économique et social accompli ces 60 dernières années que nous 
voulons aller à sa rencontre. Je reste personnellement convaincu que nos deux 
pays ont beaucoup à apprendre l’un de l’autre: la Suisse, de l'histoire millénaire, 
de la culture et des avancées techniques de la Chine, et celle-ci, du fédéralisme 
constructeur de notre petit Etat, de ses réalisations en matière d'environnement, 
de la mise en place d’un système social et de santé, ainsi que des domaines 
scientifiques et économiques.  

 
 
Je voudrais en conclusion exprimer une fois encore ma gratitude à nos amis de 
l’Association des anciens étudiants chinois et à la section suisse pour tous les 
efforts entrepris ces dernières années en faveur d’une meilleure connaissance 
mutuelle de nos réalités nationales. Je vous souhaite à toutes et à tous une très 
bonne année 2010. 
 
Je vous remercie de votre attention et vous souhaite une excellente fin d’après-
midi. 
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